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LIVRES 621 

Relations Internationales 
Africaines. Bibliographie 
annotée de vingt années 

de recherche à l'Institut des 
Relations Internationales du 

Cameroun (IRIC). 

PONDI, Jean-Emmanuel. Berne, Peter 
Lang,S.A., 1993,227 p. 

Voici un livre qui présente une 
importante bibliographie annotée sur 
les recherches consacrées aux rela­
tions internationales de l'Afrique à 
l'Institut des Relations Internationa­
les du Cameroun (IRIC), la plus vieille 
institution de formation diplomatique 
en Afrique au Sud du Sahara. Dans ce 
livre, Jean-Emmanuel Pondi a réper­
torié sept cent-soixante-et-un travaux 
constituant les vingt premières années 
de recherche dans cet institut créé en 
avril 1971. 

Le livre comprend dix-sept cha­
pitres que l'on peut regrouper en qua­
tre principaux centres d'intérêt: le 
premier aborde les thèmes et les orien­
tations de la politique et de la diplo­
matie des pays africains (chapitres 1 à 
5) ; le deuxième couvre les aspects 
régionaux de cette diplomatie (chapi­
tres 7, 9, 10 et 11); le troisième est 
consacré aux organisations interna­
tionales (chapitres 6, 8, 12 et 13) et le 
quatrième traite des thèmes spécifi­
ques importants de l'environnement 
international tels que le droit interna­
tional et le nouvel ordre international 
(chapitres 14 à 16). 

Dans les rubriques consacrées à 
la politique et à la diplomatie afri­
caine, une cinquantaine de travaux 
répertoriés ont analysé divers aspects 
de la politique étrangère de pays dif­
férents, tant par leurs potentialités éco­
nomiques que par leurs appartenan­

ces géographiques: entre autres, le 
Maroc, Djibouti, Le Nigeria, la Mau­
ritanie et la Tanzanie. De très courts 
résumés faits dans chacun des cas don­
nent l'essentiel du contenu des tra­
vaux. 

En ce qui concerne les thèmes 
étudiés et les orientations régionales 
de la diplomatie africaine, d'une part 
ils sont restés dominés par les ques­
tions de développement, d'économie 
et de conflits, et d'autre part, marqués 
par un nombre important de travaux 
consacrés aux rapports entre l'Afrique 
et l'Europe. Les autres parties du mon­
de (Moyen-Orient, Asie et Amérique 
du Nord) sont sous-représentées dans 
les préoccupations des étudiants de 
I'IRIC durant cette période. 

Les organisations internationales 
telles que I'OUA, les institutions des 
Nations Unies et celles de Bretton-
Woods ont beaucoup préoccupé les 
chercheurs de I'IRIC. L'Organisation de 
l'Unité Africaine a été l'institution du 
continent la plus étudiée avec plus 
d'une cinquantaine de titres résumés 
au chapitre 6. 

L'avenir de la diplomatie des pays 
africains a aussi été l'objet de beau­
coup d'études à travers des préoccu­
pations d'actualité telles que le nou­
vel ordre international ou le droit 
international. Des centres d'intérêt 
hors du continent ont aussi fait l'objet 
de réflexion : par exemple, la guerre 
Iran-Irak, l'intervention américaine à 
la Grenade ou le modèle de dévelop­
pement du Japon... Ce chapitre est 
davantage un mélange d'analyse de 
l'avenir des relations internationales 
des pays d'Afrique et des points de 
vue de quelques Africains sur certai­
nes régions hors du continent. Cet 
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aspect de la recension a été complété 
dans le dernier chapitre par les tra­
vaux des professeurs de PIRIC qui ne 
sont pas que des Africains. 

C'est un très bon ouvrage de con­
sultation en ce qui concerne l'état des 
relations internationales de l'Afrique 
vues à partir des travaux de l'Institut 
des Relations Internationales du 
Cameroun entre 1972 et 1992. De ce 
point de vue, le sous-titre du livre de 
Jean-Emmanuel Pondi reflète mieux 
la réalité de son contenu. 

Michel HOUNDJAHOUÉ 

ENAP-Montréal et ENA-Cotonou. 

ASIE-PACIFIQUE 

Asia Pacific in the New World 
Politics. 

HSIUNG, James C. (dir.). Boulder, Lynne 
Rienner Publishers, 1993, 288 p. 

Cet ouvrage collectif, destiné à 
un public limité, examine les rela­
tions internationales des pays de la 
région d'Asie pacifique dans la post­
guerre froide en les situant dans la 
perspective globale. Il a été écrit dans 
un contexte caractérisé par deux faits 
importants suivants : la fin de la guerre 
froide et le rapprochement du vingt -
et-unième siècle. Le livre comprend 
douze chapitres lesquels, à l'excep­
tion du dixième, sont tirés des expo­
sés que leurs auteurs, connus tous 
comme professeurs d'université et spé­
cialistes de la région d'Asie pacifique, 
ont présentés à la conférence annuelle 
de l'International Studies Association 
(USA). Le livre cherche essentiellement 
à démontrer comment les change­
ments kaléidoscopiques survenus 
dans le système international depuis 

la fin des années 80, et les trois dé­
cennies de succès économiques spec­
taculaires des nations d'Asie pacifi­
que ont conduit à l'âge géo­
économique. 

James Hsiung commence le livre 
avec une étude explorant les effets de 
la fin de la guerre froide sur la ba­
lance de puissance dans la région 
d'Asie pacifique. L'auteur identifie 
d'abord trois attributs majeurs carac­
térisant la nouvelle ère du système 
international à savoir la multipolarité, 
le déclin de la dissuasion nucléaire et 
l'importance croissante de la sécurité 
économique qui, selon lui, éclipse 
même la sécurité militaire. L'auteur 
examine ensuite comment ces carac­
téristiques se manifestent dans la ré­
gion d'Asie pacifique. L'analyse, ap­
puyée par les données tant qualitatives 
que quantitatives, confirme l'hypo­
thèse de la manifestation desdites ca­
ractéristiques de l'ère post-guerre froi­
de en Asie pacifique, en dépit de 
certaines déviations. L'auteur conclut 
le chapitre en spéculant sur la nature 
géoéconomique des préoccupations de 
sécurité des État dans l'ère post-guerre 
froide. 

Chacun des chapitres allant de 2 
à 9, en se focalisant sur un pays ou un 
secteur, étudie la question générale : 
comment les nouvelles circonstances 
affectent les relations internationales 
dans la région d'Asie pacifique. Peter 
Berton (ch. 2) examine les relations 
entre l'ex-URSS, puis la Russie, et le 
Japon à partir du règne de Brejnev à 
celui d'Eltsine. L'analyse souligne les 
obstacles aux relations entre les deux 
géants de la région dont l'essentiel est 
la dispute des îles japonaises occu­
pées par les Soviétiques, puis les Rus­
ses, et la mauvaise perception de la 


